
P 48     Saints Pierre et Paul, Apôtres—Mystère de l’Eglise 

Ces deux-là ! Ils se sont regardés en chiens de faïence ! Tous les deux de religion 
juive mais l’un est plus axé sur la TradiƟon auprès des judéo-chréƟens et l’autre est 
plus ouvert aux non-juifs. Pierre est la générosité même et parle avec son cœur . 
Paul , ennemi de la jeune Eglise, a vécu un long chemin de conversion . Il arrive avec 
sa fougue, sa connaissance parfaite des Ecritures juives , sa culture grecque, son   
esprit « théo-logique » et sa citoyenneté romaine.                                                                       
Tout les oppose, ces deux-là , mais ils portent le même projet d’Amour au Nom de 
Jésus-Christ et de la place du « FILS DE L’HOMME ». 

Ils finiront tous les deux martyrs à Rome. Saint Paul est « hors-les-murs » et saint 
Pierre est enterré sous la basilique qui porte son nom. 

Les différences sont les bienvenues dans nos Eglises : elles nous quesƟonnent plus 
en profondeur; elles évitent que les précieux repères donnés par les TradiƟons de‐
viennent des discours idéologiques rigides et enfin, elles favorisent une créaƟvité 
sans fin dans l’Amour de Dieu à faire germer dans le cœur de chacun/e 

Tous les saints sont là pour nous l’illustrer !  

Ouvrons l’évangile—MaƩhieu 16,13-19 

En ce temps-là, Jésus, arrivé dans la région de Césarée-
de-Philippe , demandait à ses disciples :  

« Aux dires des gens , qui est le FILS DE l’HOMME ? » 
Ils répondirent  : « Pour les uns, Jean le bapƟste; pour 
d’autres, Elie; pour d’autres encore, Jérémie ou l’un 
des prophètes. » 

Jésus leur demanda : «Et vous, que dites-vous ? Pour 
vous, qui suis-je ? » Alors Simon-Pierre prit la parle et 
dit  : « Tu es le Christ, le fils du Dieu vivant ! ». 

Jésus lui dit : « Heureux es-tu, Simon fils de Yonas : ce 
n’est pas la chair et le sang qui t’ont révélé cela, mais 
mon Père qui est aux cieux.  

Et moi, je te le déclare : Tu es Pierre, et sur ceƩe 
Pierre, je bâƟrai mon Eglise; et la puissance de la Mort 
ne l’emportera pas sur elle. 

Je te donnerai les clés du royaume des cieux : tout ce 

que tu auras lié sur la terre sera lié dans les cieux, et  

tout ce que tu auras délié sur la terre sera délié dans 
les cieux 

Entrons dans les méditaƟons 

Césarée-de-Philippe ? Seigneur Jésus, tu es donc dans un endroit où foi‐
sonnent les croyances et les rites les plus variés ! Nous dirions bien que tu 
es dans le pluralisme le plus relaƟviste qui soit ! Nous comprenons mieux 
ta quesƟon  

« Qui est le FILS DE L’HOMME ? » Nous le savons par ailleurs, Jésus : le Fils 
de l’Humain est celui qui refuse toujours de donner la souffrance ! Il la 
combat ! Il préfère même souffrir que faire souffrir. Font parƟe des té‐
moins du Fils de l’homme celles et ceux qui  améliorent les condiƟons de 
leurs contemporains. Jean le bapƟste ? Elie. Jérémie ? Oui ET ???? 

« ET vous, qui dites-vous ? » La quesƟon est pour nous, Seigneur Jésus : 
quand sommes-nous dans la figure du Fils de l’Humain ? Quand servons-
nous les autres ?  

« Tu es le Christ, le Fils du Dieu vivant ! » TraducƟon de l’hébreu que parle 
Pierre : tu es le messie, le « oint » élevé par le Père de toute VIE.                       
Oui, c’est bien le Père qui a pu lui révéler cela au plus profond d’un Appel 
adressé à son cœur. Oui, nous aussi choisissons bien la VIE ! Jamais la 
mort !  

« Tu es Pierre et sur ceƩe pierre, je bâƟrai mon Eglise (« assemblée ») ». 
Que de symbolique « de base » dans ceƩe affirmaƟon : la pierre est une 
base solide et durable ! En disant que Jésus est le Fils du Dieu vivant, il 
donne le point d’appui au cri incontournable de la VIE. Qui le fait 
« SHiM’ÔN = celui qui écoute » , fils de « YONaH » = la  colombe » et son 
ouverture sur le souffle de l’Esprit. Il y a de ces jours de malheur où seul ce 
cri nous aide à choisir la VIE et à refuser le mal … 

« Lier et délier » .Que faut-il comprendre , ô Jésus ? Dans ta culture                 
*La Loi LIE : elle donne les repères et à ce Ɵtre, elle permet la VIE et la cul‐
ture— »Ce que tu auras lié »… Et nous parlons aujourd’hui précisément de 
la légiƟmité des actes sur lesquels l’Eglise doit de prononcer.                                     
*La Foi DELIE: dans ce sens elle donne les interprétaƟons de la Loi pour 
« inter-dire » = permeƩre de dire . Les deux gestes sont ouverts au futur et 
à la gratuité des Cieux . 


